
256 ABBAYE DE LA BÉNISSONS-DIEU, 

ce bénéfice au marquis Philibert de Nérestang Celui-ci 
échange l'évéché de Belley, qu'il avait obtenu pour son jeune 
fils, contre le monastère avec Jean-Pierre Camus qui en 
était alors abbé Il négocie un second échange entre son 
fils et sa fille aînée, abbesse de Mégemonl en Auvergne 
Les religieuses de cette dernière communauté viennent s'é­
tablir à la Bénissons-Dieu.... Les moines de celte maison 
vont les remplacer à Mégemont. 

CHAPITRE X. 

PÉNIBLES DÉBUTS DES RELIGIEUSES A LA BÉNISSONS-DIEU. 

Elles ont de grandes difficultés a vaincre pour s'abriter 
dans leur nouveau logis en raison du mauvais état des bâti­
ments..... Elles s'établissent provisoirement sur un côté du 
palais abbatial qui semble leur offrir plus de garantie de 
solidité..... Elles échappent comme par miracle à un péril­
leux accident Elles se hâtent de procéder aux construc­
tions les plus urgentes pour le service de la maison. 

CHAPITRE XI. 

ZÈLE DE LA PREMIÈRE ABBESSE POUR LA PERFECTION 

RÉGULIÈRE. 

La jeune supérieure inaugure dès l'abord l'étroite obser­
vance dans le couvent..... Elle y donne une grande impul­
sion à la piété et à tous les exercices de la vie commune 
Par ses soins sa communauté arrive à une telle perfection 
qu'elle sert de modèle à toutes celles des environs 

CHAPITRE XII. 

FACHEUSES ÉPREUVES AUXQUELLES LE COUVENT FUT EN BUTTE. 

Notre vertueuse abbesse encourt la disgrâce de sou père... 


